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Appel et réponse 

Par Maryse Chartier 

Dieu veut une relation avec moi. Il a un désir brûlant de passer du temps avec moi, de 

faire partie intégrante de ma vie.  

Souvent, la profondeur et la ténacité de ce désir divin me surprennent et me prennent 

au dépourvu. En effet, combien de fois est-ce que je laisse mes inquiétudes, ma liste de 

choses à faire envahir mon temps de prière? Combien de fois est-ce que je prie 

seulement avec mes lèvres et ma tête, sans Le rencontrer là où Il est vraiment présent, 

mon cœur? Combien de fois encore est-ce que, devinant qu’Il veut me demander de 

sortir de ma bulle de confort, je résiste et laisse ma vie de foi se réduire à des 

expressions extérieures et à des obligations? Quand je prends cette route, ça va pour 

quelque temps, puis ça ne va plus du tout. Je perds mes repères, ma source de vie, et 

je deviens plus irritable, plus impatiente. Bref, je m’éloigne du meilleur de moi-même. 

J’essaie de trouver d’autres sources pour étancher ma soif, sans succès. 

Cependant, malgré tout, comme avec le peuple d’Israël, Dieu reste fidèle. Ses bras 

d’amour sont toujours grand ouverts quand je me remets à écouter mon cœur. Paul 

résume bien cette fidélité dans une de ses lettres à Timothée : « Si nous manquons de 

foi, Lui reste fidèle à sa parole, car Il ne peut se rejeter Lui-même » (2 Tim 2, 13). La 

fidélité et la miséricorde du Seigneur ne cessent jamais de m’émerveiller. Tout ce que je 

peux dire, c’est que c’est ça l’amour, le vrai. 

Une telle persévérance, un tel amour méritent – exigent même – une réponse qui en est 

à la hauteur. En effet, une relation fonctionne seulement si chaque partie s’y investit à 

100 %. Cette réponse doit être constante aux beaux jours comme aux jours mauvais. Il 

faut donc que je réserve du temps qui y est spécialement consacré... et qui n’est pas 

négligé quand la liste de choses à faire s’allonge. Ce temps de prière, ce cœur à cœur 

avec Dieu, demande une ouverture à l’examen des coins de ma vie où existent des 

obstacles à ma relation avec Dieu ou qui me rendent égoïste dans cette relation. Selon 

mon expérience, avoir un plan pour son temps de prière, c’est-à-dire, déterminer quand, 

où et avec quels outils on va prier, aide à rester fidèle dans la prière. 



 

 

Cependant, cette structure et de la bonne volonté ne suffisent pas. Dans ma réponse à 

l’amour de Dieu, j’ai également besoin des autres. J’ai besoin de passer du temps avec 

des gens qui, eux aussi, valorisent leur relation avec le Seigneur. J’ai aussi besoin de 

personnes qui m’invitent à approfondir ma relation avec le Seigneur et ne me laissent 

pas me reposer sur mes lauriers. Les autres doivent également bénéficier de cette 

relation approfondie avec Dieu par un don de soi croissant de ma part. Les efforts 

additionnels déployés, avec la grâce du Seigneur, dans ma vie de prière doivent se 

traduire par des efforts additionnels dans mes relations avec autrui. 

Le don du Seigneur dans sa relation avec chaque être humain est total et y répondre 

est le travail de toute une vie. En ce mois de septembre, souvent un mois de nouvelles 

étapes, je nous invite à discerner et à plonger dans la prochaine étape de notre vie en 

Dieu. 


